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Jeudi 24 novembre

Un grand anticyclone s’est installé sur les Alpes en cette fin du mois de novembre et  
laisse entrevoir  la  possibilité  de tenter  l’ascension de la  face nord du Cervin.  Nous  
débarquons donc à Zermat le 24 novembre pour prendre les remontées de Schwarzee  
et gagner le refuge de Hornli d’où nous observons la face et décidons d’un itinéraire qui  
semble réalisable. La face à quand même l’air bien sèche mais nous décidons malgré  
tout de partir « light » avec juste un réchaud et une grosse doudoune chacun en cas de  
bivouac.

L’après-midi passe vite à faire la trace jusqu’à la rimaye et fixer le petit ressaut qui  
permet de prendre pied sur le glacier sous la face nord. Ce sera toujours ça de gagné  
demain matin, surtout que la nuit s’annonce sans lune.

Tout mon matériel rentre largement dans un sac à dos « Roc Speed 25 » , ce qui est  
l’idéal pour grimper avec un minimum de contraintes.

Vendredi 25 novembre

4h00 : toujours aussi agréable le réveil à cette heure ci !
4h45  :  départ  du  refuge,  en  une petite  heure  nous  voici  à  la  
rimaye. Le jour nous accueille en haut de la première pente alors  
que nous entamons une grande traversée à droite  et  quelques  
passages mixtes qui terminent la partie facile de la course :  la  
mise  en  jambe  est  terminée,  c’est  parti  pour  les  fameuses  
longueurs qui font la réputation de la voie. 

Une  belle  longueur  de  mixte  permet  de  rejoindre  une  grande  
rampe. Celle-ci est relativement sèche mais passe toujours bien par des petits passages  
de  glace  fine  entrecoupés  de  passages  rocheux  délicats.  L’escalade  est  vraiment  
agréable, nous nous surprenons même à faire les derniers 100m en corde tendue.



Les conditions correspondant bien à ce que nous avons observé la veille depuis le pied  
de la voie, nous décidons de quitter la voie Schmidt dans laquelle nous nous trouvons  
pour  rejoindre  les  belles  goulottes  en  haut  à  droite  de  la  face,  elles  doivent  
correspondre plus ou moins à la sortie de la voie Bonatti.

Nous progressons d’abord en corde tendue pour une  
grande  traversée  à  droite  de  120m  au  cours  de  
laquelle  se  succèdent  de  petits  passages  rocheux  
délicats. Il nous faut ensuite franchir un petit mur  
raide  en  rocher  pourri  puis  nous  lancer  dans  une 
longueur  délicate  sur  de  fins  placages  de  glace  
entrecoupés de dalles pour enfin faire relai au pied  
des goulottes que nous souhaitions rejoindre. C’est  
un sacré soulagement lorsque nous y arrivons : la  
connexion  entre  les  deux  itinéraires  s‘est  bien  
déroulée !
A ce moment là, vu notre progression rapide, nous  
pensons sortir la voie dans la  journée. Qui plus est,  
l’escalade des goulottes est  un régal,  comme une  
cascade de glace perdue dans cette superbe face.  
En deux autres longueurs nous rejoignons les pentes  
sommitales  dans  lesquelles  nous espérons  pouvoir  
évoluer de nouveau en corde tendue.

Mais le Cervin ne se laisse pas dompter si facilement ! Le terrain peu raide des 300  
derniers mètres est en fait recouvert de 20cm de neige poudreuse qui n’adhère pas au  
rocher pourri : recherches de prises à l’aveugle, protections rares, rippage de crampons  
réguliers sur les dalles cachées par la poudreuse… et qui plus est le vent du nord qui se  
lève, tout compte fait,  cela ralentit  vraiment notre progression et  
nous n’échapperons finalement pas au bivouac à Solvay ! 

Nous atteignons l’arête de Zmutt sous le sommet à la tombée de la  
nuit. La vue est superbe et seuls sur cette arête en plein ciel nous  
mesurons la chance d’être là. 

L’arrivée au sommet italien de nuit est épique : le vent soulève la  
neige, on n’y voit  plus rien et c’est  à tâtons que l’on suit  l’arête  
jusqu’au sommet suisse. Peu de temps pour profiter du sommet, il  
nous faut maintenant rejoindre le bivouac Solvay pour espérer passer la nuit à l’abri. 



Nous y parvenons, bien fatigués, vers 22h. Enfin à l’abri du vent,  
le réchaud ronronne et après avoir avalé un thé et une soupe nous  
nous écroulons pour une grosse nuit à 4000m. Elle sera bonne  
grâce à ma veste en duvet « Belay Down Hood, » : sacré sécurité  
de l’avoir au fond du sac pour ce type de course !

Samedi 26 novembre

Le lendemain, la suite de la descente le long de l’arête de Hornli se déroule au soleil  
dans une toute autre ambiance, nous prenons d’ailleurs le temps de profiter de cette  
voie normale : il  est si  rare de s’y trouver seul  quand on connaît  sa fréquentation  
estivale !

Nous rejoignons la civilisation fatigués mais heureux d’avoir passé ensemble ce moment  
hors  du temps au cœur d’une des plus  belles  face nord des  Alpes.  Pas si  facile  à  
conquérir ce Cervin !
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